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D ix parcs de stationne-
ment de Belfort seront
prochainement équipés

de bornes de recharge pour les
voitures électriques. La munici-
palité a en effet choisi les par-
kings de l’Arsenal, de l’UTBM,
de General Electric, du Coinot,
de l’étang des Forges, de la
Roseraie, de la place de la Résis-
tance, de la place de la Républi-
que, de la rue de Marseille et de
l’hôtel du gouverneur pour amé-
nager quatre places équipées de
prises pour les voitures électri-
ques.

« Nous privilégierons des bor-
nes de recharge accélérée », pré-
cise le maire Damien Meslot.
L’idée est d’accroître le nombre
de possibilités de rechargement
de voitures électriques. Actuelle-

ment, six prises seulement sont
réparties en ville : trois sont
accessibles à tous les usagers au
parking souterrain des 4 As, au
parking du boulevard Dunant
près de l’hypermarché Leclerc
et chez un particulier au 17 rue
Fernand-Papillon. Les trois
autres sont réservées soit aux
agents de l’État soit aux clients
d’un concessionnaire automobi-
le.

« Notre objectif est de répon-
dre à la demande d’utilisateurs
des voitures électriques », ajoute
l’élu. « Mais aussi d’agir pour le
développement durable et l’en-
vironnement. »

Un investissement 
de près de 200 000 euros

L’implantation des 40 nouvel-
les prises sera facilitée par une
convention signée avec le Syndi-
cat intercommunal d’aide à la
gestion des équipements électri-
ques du Territoire (Siagep). Ce-
lui-ci souhaite en effet déployer
des bornes dans le département.
L’installation des points de re-
chargement a subi des retards
parce que le Siagep était le seul
syndicat d’énergie de Bourgogne
Franche-Comté à ne pas avoir
été consulté par la préfecture de
Région, sur la mise en place de
nouvelles bornes. Une réunion à
la préfecture de Région a, de-
puis, permis de débloquer la
situation.

Ainsi, lors de la réunion de
bureau du 17 février, le Siagep a
proposé d’en installer une tren-

taine dans le Territoire, ce qui
correspondrait à un investisse-
ment d’environ 200 000 €.
Cette somme permettra au syn-
dicat de bénéficier du taux de
subventionnement maximum de
30 %. Avant de pouvoir concré-
tiser l’installation, le Siagep de-
vra monter son projet d’ici à la
fin du mois et se rattacher à un
groupement d’achats constitué
au plan régional. La date d’ins-
tallation des premières prises
n’est donc pas encore arrêtée.

Pascal CHEVILLOT
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Des bornes très prisées

Actuellement, six emplacements de recharge des voitures électriques sont disponibles à Belfort, dont deux 
sur des parkings publics et un chez un particulier. Photo Christine DUMAS

Avec l’aide du Siagep, la 
municipalité de Belfort va 
installer des prises de recharge 
accélérée pour les voitures 
électriques. Ce qui permettra de
faire face à la demande 
croissante des usagers.

BELFORT
Offices religieux
> lundi 6 mars. 
10 h : Georgette Blanchard
née Grandjean, 93 ans, église
de Valdoie.
14 h : Cécile Ludwig née Mo-
nin, 96 ans, église de Ber-
mont.
14 h : Marie-Thérèse Rietz née
Ringenbach, 78 ans, Rouge-
mont-le-Château.
14 h 30 : René Ricart, 96 ans,
église Sainte-Jeanne-Antide 
(Résidences). 

Permanence crématiste
> mardi 7 mars. De 14 h à 16 h.
Cité des associations, 2 rue
Jean-Pierre-Melville à Belfort
(salle 38).
L’association crématiste de
Belfort et son Territoire infor-
mera le public sur l’idéal cré-
matiste, le coût des obsèques
suivies de la crémation, le tes-
tament crématiste, le contrat
obsèques…
Tél. 03 63 78 41 43 
ou 06 77 05 71 36.

bloc-
notes

40 prises pour les 
voitures électriques se-
ront mises à la disposi-
tion des usagers sur dix 
parkings belfortains.

Le Siagep a recensé 14 communes qui pourraient accueillir des bor-
nes, Belfort, Offemont, Beaucourt, Rougemont-le-Château, Evette-Sal-
bert, Delle, Sevenans, Giromagny, Montreux-Château, Etueffont, Ber-
mont, Morvillars, Cravanche et Lachapelle-sous-Rougemont, et un 
syndicat, le Syndicat mixte interdépartemental du Ballon d’Alsace 
(Smiba). Le Siagep signera, avec chaque collectivité, une convention 
d’une durée de quatre ans, laquelle spécifiera que le rechargement sera 
gratuit pour l’usager pendant deux ans et que la consommation électri-
que sera prise en charge par les communes. Les municipalités devront 
également rembourser au Siagep les frais d’installation et participer aux
dépenses de maintenance, d’assurance et de gestion.

Recharge gratuite pour les usagers

Ce lundi, à l’initiative de la direc-
tion départementale de la cohé-
sion sociale et de la protection des 
populations (DDCSPP) du Terri-
toire de Belfort, une formation réu-
nira animateurs et directeurs d’ac-
cueil  de loisirs mais aussi 
enseignants, élus et parents. Cette 
première se penchera sur « la jour-
née marathon de l’enfant », éclaire
Estelle Ménissier, conseillère 
d’éducation populaire et de jeunes-
se (CEPJ).

« C’était une ouverture indispen-
sable dans la logique de coéduca-
tion », souligne-t-elle. Une premiè-
re expérience avait déjà permis de 
travailler sur le temps scolaire-pé-
riscolaire-famille.

Plus concrètement, il s’agit de
trouver les moyens de mettre en 
œuvre ce dont a besoin l’enfant, lui

offrir le terrain ou les terrains les 
plus favorables dans sa journée.

« Si dans nos vies d’adulte, nous
avons souvent un rythme effréné, 
l’enfant cumule une multiplicité de
temps entre le transport, l’école, la 
cantine, le périscolaire, la nounou, 
les parents. Il doit ainsi faire avec 
plusieurs personnes référentes », 
explique Estelle Ménissier. « Et 
jusqu’à présent, il n’y a pas de ré-
flexion sur la continuité entre ses 
moments, la transition. »

« Pour un enfant, les règles 
doivent être claires »

L’objectif est de travailler sur la
mise en place de bases de référen-
ces. « Pour un enfant, les repères 
doivent être clairs. Les règles peu-
vent être différentes si elles sont 
expliquées et justifiées. » En bref 

de construire une « continuité édu-
cative. On peut y voir une qualité 
de vie des enfants comme on parle
de qualité de vie au travail. »

« À partir du moment où l’on
partage du temps avec un enfant, 
on a un rôle éducatif », souligne 
encore la conseillère. « L’enfant 
emmagasine et enregistre énormé-
ment. L’adulte est pur lui un modè-
le à reproduire. Pour que l’enfant 
réussisse, il lui faut donc un terrain
favorable. »

Cette première qui permettra de
mettre tout le monde autour de la 
table pourrait aussi abonder les 
projets éducatifs territoriaux 
(PEDT) à venir. Une quarantaine 
arrivent à terme dans le départe-
ment cette année et sont amenés à 
être reconduits.

Laurent ARNOLD

TERRITOIRE DE BELFORT  Éducation

Travailler à la qualité de vie de l’enfant 
comme à la qualité de vie au travail

EN BREF

BELFORT
Rencontres du social : 
« Vulnérabilité et pratiques 
innovantes »
Le dernier rendez-vous des ren-
contres du social de l’année 
universitaire portera sur le thème 
« Vulnérabilité et pratiques inno-
vantes », mardi 14 mars à 17 h 30 
à l’IUT, site Belfort Techn’hom, 
bâtiment D, amphi 3 (gratuit). 
Cette rencontre sera animée par 
Guillaume Guthleben, directeur 
adjoint de l’Institut supérieur 
social de Mulhouse, avec la parti-
cipation de Sabine Hannauer et 
Nathalie Sellès, assistantes socia-
les à l’ALSA (Association pour le 
logement des sans-abri) à Mul-
house.
À 19 h, les participants rejoin-
dront le bâtiment F pour assister 
à l’inauguration de la fresque 
réalisée par les graffeurs Katka & 
Sone de Belfort Street Art. Cette 
fresque rappelle le droit et le 
devoir de chacun d’entendre, voir 
et s’exprimer.


